
Année A, 4e dimanche de l'Avent

Rassemblons-nous

‚ Donnons-nous quelques nouvelles

‚ Prions ensemble :Seigneur Jésus, tu nous appelles à être justes, c’est-à-dire à faire ta volonté, même si
cela contrarie parfois nos projets.  Aide-nous à le comprendre à la lumière de ton Evangile.  Amen

Parlons-nous de notre vie

‚ Lisons des faits vécus

- Alfred, un orphelin dès sa naissance n’a jamais eu de chance dans la vie.  Accusé faussement d’abus
sexuel sur un enfant, il est maintenant cité à procès.  Pour lui éviter la prison, le temps que dure son
procès, des religieuses obtiennent de la cour l’autorisation de le prendre chez elles.  Elles versent la
caution et transforment la chapelle de leur maison en une chambre pour leur invité qu’elles ne peuvent
jamais laisser seul pendant plusieurs mois, par ordre de la cour.  Anne, l’une des soeurs, avoue
simplement : «Bien sûr que ça dérange nos plans.  Mais, dans ce qui était notre chapelle, il y a main-
tenant comme une autre présence du Seigneur.»

- Dans un petit groupe de partage, Annette dit : «Moi, j’ai bien de la misère à croire en la virginité de
Marie.  Je me demande bien comment Joseph a pu accepter de l’épouser alors qu’il savait que l’enfant
qu’elle portait n’était pas de lui.»  Ce à quoi Aimé rétorque : «Moi, je pense que ce mystère-là veut
nous dire quelque chose de bien plus important sur Dieu que sur Marie et Joseph.  Et je pense que
Joseph a bien compris.»

‚ Réfléchissons ensemble

- Que pensons-nous du premier fait?  Que nous dit-il d’Alfred? d’Anne et de ses consoeurs?  Cela a-t-il
pu déranger leurs plans? leur vie? Pourquoi ces religieuses ont-elles accepté ces dérangements?
Que peut bien vouloir dire Anne quand elle affirme qu’il y a comme une autre présence du Seigneur
dans leur ancienne chapelle?



- Avons-nous déjà vécu des événements qui ont dérangé nos projets?  Comment avons-nous réagi?
Pourquoi avons-nous réagi ainsi?  Quelles ont été les conséquences pour nous-mêmes et pour d’au-
tres, en de telles circonstances?

- Le deuxième fait nous amène à prendre conscience d’attitudes différentes par rapport à ce qu’ont
vécu Marie et Joseph.  Comment nous situons-nous nous-mêmes par rapport à ce mystère?  Pen-
sons-nous plutôt comme Annette? comme Aimé?

- Qu’est-ce que la virginité de Marie peut nous révéler de Dieu? de Jésus?

Laissons-nous rejoindre par l’Évangile

‚ Lisons Matthieu 1, 18-24

‚ Dialoguons entre nous

- Pouvons-nous faire des liens entre cette page d’évangile et ce que nous avons dit précédemment?

- Les plans de Joseph semblent avoir été bousculés.  A-t-il dû trouver cela difficile?  Quelles ont été ses
réactions, d’après ce que Matthieu écrit? (versets 19-24)  Pourquoi Joseph a-t-il réagi de cette façon?

- Si, après avoir lu ce texte, quelqu’un nous demandait de nommer une vertu de Joseph que nous
voulons laisser grandir dans notre vie, quelle vertu nommerions-nous? pourquoi?

- Quand nos plans sont bousculés, cherchons-nous à comprendre ce que Dieu attend de nous,
comme Joseph a dû le faire?

- Le nom Jésus signifie le Seigneur sauve.  Joseph semble avoir compris que Jésus vient révéler que
Dieu est notre Sauveur et qu’il réalise lui-même ce salut.  Croyons-nous en Jésus Sauveur?
Qu’est-ce que cela veut dire pour nous? Comment se manifeste notre foi.

Entendons l’appel de l’Évangile

- Dans un moment de silence, réfléchissons personnellement à l’appel que cette page d’évangile nous fait
entendre.  Demandons-nous : «Est-ce que je peux faire quelque chose pour grandir dans la foi en un Dieu
qui veut notre salut?  Est-ce que je peux faire quelque chose qui aide ma famille à grandir dans cette foi?
Est-ce que je n’ai pas à sacrifier certains projets actuellement à cause d’imprévus?  Quelles attitudes
chrétienne suis-je disposé à avoir en un tel cas?»

- Après avoir réfléchi personnellement, demandons nous si, comme groupe, nous ne sommes pas appelés
à faire face à certains changements qui nous sont demandés.  N’y a-t-il pas une situation d’urgence qui se
présente à nous? N’y a-t-il pas quelqu’un à aider de façon urgente? Que pouvons-nous et que vou-
lons-nous faire?



Prions ensemble

On peut chanter ou dire ce qui suit :

Seigneur, venez, la terre est prête pour vous accueillir.
Seigneur, venez, sur nos sillons, le grain peut mûrir,
Car toute chair attend le Verbe de Dieu.
Qu’à notre désir, enfin, se rouvrent les cieux!
Mon Dieu, que votre règne arrive!

Seigneur, venez, le pain nous manque et nos âmes ont faim.
Seigneur, venez, la table est mise pour le festin.
Que votre corps nous soit la force du jour!
Que votre présence en nous, ravive l’amour!
Mon Dieu, que votre règne arrive!

Seigneur, venez, le froid nous mord et la nuit est sans fin.
Seigneur, venez, nos yeux espèrent votre matin.
Que votre paix se lève sur nos douleurs!
Qu’au feu de l’Esprit renaisse un monde qui meurt!
Mon Dieu, que votre règne arrive!

(Didier Rimaud, Gloire au Seigneur, T.2, no 46)

(Chaque personne peut formuler une prière)

(Chaque personne peut formuler un appel au Seigneur)
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COMMENTAIRE DE L’EVANGILE : Matthieu 1, 18-24

La genèse de Jésus Christ

Après avoir fait défiler devant le lecteur la galerie des ancêtres de Jésus, établissant ainsi clairement son identité au
sein du peuple élu et de la famille de David, Matthieu expose les circonstances dans lesquelles s’est accomplie la
naissance du personnage central de son ouvrage.

Marie est enceinte par l’Esprit Saint

Matthieu commence par introduire les personnages de son récit : Marie et Joseph sont fiancés.  C’est par eux qu’il
avait terminé la généalogie de Jésus au verset 16.  De Marie, il nous est dit seulement qu’elle est enceinte par l’Esprit
Saint sans aucun détail supplémentaire.  Cette intervention de Dieu dans l’histoire humaine est un événement unique et
sans précédent; l’auteur évangélique renonce délibérément à en expliquer le «comment», il proclame en mots très
simples  sa foi de disciple du Christ ressuscité.  De Joseph il nous dit qu’il est un «homme juste», c’est-à-dire qu’il
cherche à correspondre pleinement au projet de Dieu (v. 19).  Devant l’irruption du mystère dans sa vie, il décide de
s’effacer pour ne pas faire obstacle à Dieu et ne pas empêcher Marie de jouer le rôle auquel elle est appelée.

L’ange du Seigneur explique les événements

Les songes et les messagers célestes occupent une place importante dans les récits concernant la naissance de
Jésus (voir Mt 2,12.13.19.22).  Il s’agit d’une tradition bien attestée dans l’Ancien Testament (Gn 20, 3; 22, 11; 28, 12;
Jg 6, 11; 13, 3.9 etc...).  Chaque fois il s’agit d’une intervention de Dieu dans le cours de l’histoire de son peuple.  Le
message communiqué vient donner le sens des événements en les rattachant au projet de Dieu.

L’apparition à Joseph se situe dans cette même ligne.  Le messager céleste explique que l’enfant à naître vient de
Dieu et qu’il est celui qui réalisera pleinement les promesses  de Salut qui, depuis des générations, sont l’objet de
l’espérance d’Israël.

Selon un procédé constant dans l’évangile de Matthieu, les événements de la vie de Jésus sont mis en relation
avec des passages  des Écritures (l’Ancien Testament) dont ils constituent l’accomplissement c’est-à-dire la pleine
réalisation.  Ici l’évangéliste renvoie à l’oracle de Isaïe 7,14 (cité d’après la version grecque).  Ce texte qui, à l’origine,
concernait la naissance prochaine d’un héritier royal, trouve sa pleine réalisation dans la naissance de Jésus, descen-
dant de David par Joseph, celui qui sauvera son peuple de manière définitive (vv. 21-22).

Joseph accomplit ce qui lui est demandé

La justice de Joseph (cf. v. 19) consiste à se soumettre à la volonté de Dieu sur lui.  Même si ce projet vient en
contradiction avec le sien, il accepte de faire ce que Dieu attend de lui et de prendre la place qui lui est réservée dans
la réalisation du projet du salut.  C’est lui qui donnera un nom au fils né de Marie lui permettant ainsi de grandir au sein
d’une famille humaine ordinaire et d’assumer pleinement l’incarnation.

Tout comme Jean Baptiste, Joseph fait la transition entre les deux Alliances.  C’est à cause de son obéissance et
de sa générosité que le mystère du salut peut se réaliser, c’est grâce à lui que Dieu peut donner au monde son Fils.
En cela, il reste un modèle pour l’Église qui doit, elle aussi, permettre au salut de Dieu de se réaliser pour toute
l’humanité.


